
ftE.5.". 
BULLETIN DE 

. IL' .A§§OCliATliON JDiJÊTUJD)JE 
§UR lLJE§ 

§OUCO UWJE§ VOlLANTJE§ 

CONGRES 
INTERNATIONAL 
DE LONDRES 

* 
C.A.U.S .  CONTRE 

. C.I.A . 
* 

CONGRES 
INTERNAT 10 NAL 
DE . MUNICH . 

* 
REUNIONS DE 
L' A.S. C.R.U. 

• (.SUISSE) 

· . * 

TRIMESTRIEL 

/ 1 t( ;·' f, 
'· 

� 

' 

5 FRANCS NUMERO 12 



.. 

• 

• 

A. �. :.i, '1 • 

All�l(,r;l•olion d1}';lurlt: a·Jr l•:n :;ou(H'''f'"" VtJJ,,nt•:H. 
Tr1m.,Jitr1.,) / No 1;.. - Or:toilr•: l'f('J tl•·n••· ann'�'' 

SUJl.".JIRC: 

Sornn.airl; • • • . • . . . . . . • • • • . . . . . •  Y•J P.'! 
Edi tori&J • • . . • . • • • . • . . • • • . • • •  l'•tP.'� 2 

6lrnt, cor,f/fronc•: rltJ ] 'AAS • • • • • •  ,h,pr, JO 
C.A.U.S. Contre CIA • . • • . • • • . •  Y�P.� 

:.;t:rvlc-:: rl., Yr<,:;r-!e . . . . . . .. . . . . . . .f-'r,v<; Il 

J.!ipu�rE:a eulte et fin ........ J·�p"! 5 Hut,rJ·�uQ J1ttr7rnire • • • • • . • . . . . •  b,.f1<-
lr,foP. • . . • • . . • . . . • • . • • • • • • , • • • • •  i':op., 
�ut11Rt1ons rl'animRux • • • • . • • • • •  r-��e Co�gris BUFOHA � Londres • • •  ,.l'Bpa C 

V.is� au point de Hynek • • • • • • •  }&P.e & 
OVNI sur le KREY.LIN • • • • • • • • • •  hge 9 

Inf os • • . . . • . . . . . • • • . • . • • • . • • • . .  Y'lP.e 
Rfunions de l'ASCRU • • • • • . • • • . • •  i'aP,e 

Reunion du C�CHU • • • • •  rage 24 . 

AESV - Secretariat General - .10, rue )liP,net - I3IOO Aix-en-Provence - FRA!ICE 

J..E3V - S•..1isse/ B·..1reau de Vevey - 2, ruelle du Centre I�OO CH - Vevey. 
Bureau de Neuch.:;tel - Beauragard 3 - CH 2006 Neud:atel. 

AESV - ù.:lP,ique / Eikenh<m 4 - 2I�O Kalmthout Belpi�ue. 

J..E3V - JJélé;;:ué pour 1 'Espagne/ t.�. Fernanso Cerda Guardia - Sar.tu-cé I, I�A 
llarlrid (n) Esp;,ene. 

JJ 
lS 
J6 
w 
?2 

Association déclarée en sous-pr�fecture d'Aix-en-Provence ( Bouches du Rh8ne) �e 
24 Juillet 1978 conformément à la loi du Ier Juillet I90I régissant les 
a�sociations à but non-lucratif. 

Les a:-ticles publies dans "AESV" n'engagent que la responsabilité de leur aui.E: :r 

La reproduction des articles est autoris�eà la condition express d'en citer 
clairement l'auteur et la source, sauf mention sp�cia)e en fin d'article. 

Les personnes s'abonnRnt en cours d'ar.nee recevront les 4 numéros de l'an!".ée e!". 
c:>urs. 

L'AESV n'existe que par ses prorres moyens et à travers ses sections, meobres 
correspondants et lecteurs. Donc pour que ce bulletin puisse continue� � 
parattre nous co�ptons sur votre aide pour adhérer et faire adhérPr. Le nombre des 
p�ges aussi en dipend, De tous et pour tous, �erci d'avance • 
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EDITORIAL 

Chr.rs Amie, 

l)f: lR ml:me façon que le trillleet rc pr6c4dcnt fut trh 11 ttl:rairc dli1ln 

le domaine de l'ufologie et que nous noun en �tians fait l'écho, puisque notre 

bulletin NO 11 comportait bon nombre d'informa tioM sur les 11 v�o �cents, c e  

trimestre semble, à rl�faut d 'OVJa, avoir �U plue t!p�cialement conel!c� aux di­

vers congrèf!l, r6unions et rencontres. Nous nous faisons donc un devoir de voue 

en p�eenter un maximum. C'est ainsi que vous trouverez dans ce NO 12 des arti­

cles sur le congr�s international de la Britiah UFO Research Aseociation (BUFORA � 

les sixi�mes rencontres internationales de l' Ancient Astrauuâ SJciety (AAS), les 

réunions de l'Association Suisse de Coordination et de Recherche Ufologique o u  

ASCRU et aussi u n  compte-rendu de la sixième session du Comité Européen d e  Coor­

dination de la Recherche Ufologique ou CECRU qui vient à peine de se dérouler. 

Pour des raisonf!l techniques (et non de déplaceDent ) indépendantes de 

notre volonté, vous ne trouverez pas de compte-rendu sur la quinzaine de l'OVNI 

organisée à Caen durant les 2 premières semaines d'octobre. Il en est de mêm e 

en ce qui concerne le congrès de Jt'lllyence (Mainz-am-Rhein - RFA) qui s'est tenu 

du 5 au 7 octobre et pour lequel nous n'avons pas été informé à l'avance. 

En tout cas, cela montre que les ufologues commencent à bouger. llufo­

logie semble par ailleurs se fortifier avec l'amitié qui lie les ufologues ren­

cont�s notamment lors des différents congrès. Nous eep�rons que cela puisse Œn­

tinuer et que l'ufologie " à  Papa" disparaisse complètement avec ses mauvais ce­

tés, engloutie par sa masse (un peu comme les dinosaures • • •  ) et sa superstructu­

re imposante. Notons enfin que les ufologues italiens sont en pleine "crise de 

regroupement" puisque les propositions de fédération, comité national, etc, sont 

actuellement légion dans leur pays. En tout cas gageons que "Montluçon 80" sera 

une réussite totale (une fois de plus ) . 
L'A.E.S.V. 

* C.A.U.S. CONTRE C.I.A. * 

Un llJ•P'�l JJrr:::::;:nt no•J n r:11t 11rr· ivr, rl•:r: F:t�ttii-!Jniu. IJ•, r, ui n pr':S'l'J': un 11n rJ:,.�;� 
dl:lu brultn rd. r•Jrrt•!urn clrcu l H i '' Tit à J•r·opr,n ri'ur: pror:�:: qu'fi'Jr•tlt lnt':r.t::\1'.': 
Flflflo�ifltior. privf:•: contr'' les ll••rvicr:H n•!cr•:t.s flr:'t::rlcrdr.s. L ' ufo l o P.ie rl'ur. 
payA 1P,nOr$ir:t tcut dt: J•ufo]oP,i'' du JH•Yn vo1A1n (C'�r:t Lir;: n cc,r,rw::), l<:r! 
rurr.eure a� pr1:t::1e;;rf:nt et arriv;:re nt fln Frnncr� AO•Jn forW! rie d:,,,�ches OUI!J',­
core prtr cr:rtr11r,f:B rf..:V•J'J!l apéc1Hl1sé'!f1 q ui av�ti<:r.t r':JJrin l'af!fllr•:,reJ,,t;,., 
danS un r�C'�Tti n•JrTtéro "rl1lJfo-QuÛbr!C11 (t�U�I'!rO TI). 
:par co:: que ce r. r, r. t " <:: a c o l ] � P. u e s d ,_, t r n v a il , p & r � <: '1 J f! ] ' u f CJ l o 171 e rl rJ : t n (! � u­
irir �es lettr�a de no b l esse au marne titre que t ou t� �utr� r�c h�r c h�, pftr�<: 
que l'ufoloP.ie t:nt �ctucllement en trRin d'�tr�"nettoyt:R" p:,r lP-!3 ufo:ioP.u<::: 
sé rie ux, yarce que le C.A.U.S. a be soin de notre airle, et de l'aide d� to;E 
les P.rouper.-:er.t!'! ufologique s �tranP,ers, p our toutes cee r�1Rons,nlln putlior. r. 
une lettre de 'I'o-1r1 Zer:hel aux mem bree du C.A.U.S. en esperant que la F'rancf: 
au travers de cette puissante arme qu'est devenue l'ufoloRie, puisse venir 
en aide l cet organisme. 

CONFIDENTIEL 
ne nou s accorda que 3o jours pou� Cher W.embre, 

Je me rends co� �te que be auc oup d ' en-
tre vous c o�� encent l se demander 
pourquoi ils n'ont pas refu. �e�nos 
neuve lles ni de "Just Caus��nv ier. 
Donc. je vous adre3se cette lettre con­
fidentielle afin de vouserpliquer nos 
problêmes en vous demandant d'être fu­
dulgent. 
Comme vous le savez, nous sommes en­
gagés dans l'une des plus importantes 
affai�es de l ' histoire de l 'ufol ogi� 
Nous essay o� s d'obtenir par force,des 
preuves d�tenues par le @Ouv�rnement 
a.méricain.Alors que notre prod�s con­
tre la CIA est :ô plus connu et com­
menté de nos efferts, nous effectuons 
nombre d ' enqu� tes ig�o�Ées de tous • 

Par exemple nous intervie11ons cons�­
ment du pe�sor.�el des génies militai­
res et civ! !s, autant ac tifs que re­
traités et avons dévelopré t.n bor: nom­
bre de so��ces strictement c onfident-
ie:les ���s ces milieux. 
Cec�avec d'autres enqu� te s exhausti­
ves, nous coute des centAines de dol­
lars pl'lr mois. 
Pour le momer.t l • a :faire prioritAire 
est la poursuit e de notre proces con­
tre ln CIA. Depuis la mi-Décembr�nous 
avons re)U presque 2000 pages de doc­
ume nts extraits àes dossiers de la CIA 
1 'analyse de ces inf orm a tions est con­
sidérablement ralentie par le f a i t qù 
ils sont frngrrentaires et très cen su­
rés, enns parler des nombreux docu­
ment s manqunnts. De p lus, le tribunal 

nous opposer au c lasseme nt par la 
CIA d'attestations démon - trantq..:.e 
que ses recherches avaient été BJ­
perficielles.Ceci se passa la I� 
semaine de �ars suivant u� surs is 
de 60 jours accor dé par le tribu­
nal . 

une Actuellement, no'.ls préparons 
ordonnance, afin que la CIA ne 
puisse pPs refuser de compara�tr� 
Peter Gersten, ccnsei l ler lé�al è.: 
C.A.U.S. et du G.S.'N., a o bte nu t.:�. 
prol ongemer.t àe .15 j ours , po•Jr JT� 
parer la motion.Gersten espèreŒ­
montrer eue la CIA: 
I) a été -incap able de répondre de 
plus de 200 docu�ents directemer.t 
ré féren c é s dans les informations 
obtenues. 
2) N'a pas cherché le maximu� d'� 
l� �e nts conte�us sur 1� feuil le � 
Gersten, soumise au tribunal . 
3) Ignc�e certaines régions clefs 
mentior.nées dans cette m�me feui­
lle. 
4 )  A fait preuve d'une 
foi, non dissimulée. 

mauv a i se 

Ré cemme nt, deux évènements très 
import�nts, nous or.t grande me nt 
aidé à déroser une citAtio!'l àcom­
paraître contre la CIA. 
Premiire�ent,un sci entif ique du 
génie civil,�ncie�nement empl�y' 
par l'USAF pour la direction des 
projets de rc c hPrche z R révl!lé ch­
ns un intcrvie•, qu' AJlPn I'ulles 
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�irecte•.1r .ie h CIA, bi téléphona 
!!. 4 heures d•1 r.::ttin pour lui :lem-

!inder d'enc_,:êter sur un atterris­
�ge d'OVNI dRns une région mont­
tagneuse non loin de là.Autrement 
di� la CIA,1ui s'est fRit connai­
tre com".e étant un "glouton pas­
if" de ra�ports OVNI, atait suf­
:isP.Mœent�u courant des OVNI pour 
�ue son nirecteur appel à 4 Œures 
du matin afin q�e l'on enqu�te �r 
cet atterrissage. 
Evidemment, les implications œ œci 
sont accabl�ntes et parce que ce 
cas est toujours sous investiga ­
�ion, nous devons taire les det­
•ils jusqu'à ce que la lumi�re oo­
it fa i te sur toute l'affaire.Soy­
ez cepend�nt assurés de la verac­
it� ies faits. 
Deuxi�meaent, nous avons 'té avi­
�és par une source hautement con­
�i1entiel!e qu'i une certaine ép-
01ue (réce��ent) les dossiers OV-

�= de la CIA ét�ient ce�tralisés 
en un point très précis contrair­
e�ent à ce qu'a pu déclarer l'ag­
ence, concernant l'éparpillement 
tout azimuts des documents. Mais, 
fait encore plus important, un 
index des dossiers révéla<pe ceux­
ci étaient au ncmbre de I5.000, 
maintenant rappelez-vous dans nos 
"lnciens num�ros de "Just Cause "no· 
us avions été arn�enês à penser <pe 
nous aurions pu avoir accès à 
10.000 documents. Aussi, .il!la�inez 
notre chagrin lorsque la CIA nous 
r�véla en Décembre que se3 dos­
siers étaient constitués de 900 
pa�es, im::�ginez notre r'!�e et not-e 
ir:cré1uli té. 
�n at te nddnt, � part la c i t 'i t ion 
� �omp�ra!tr�, no•1s préparons la 
plainte FOIA (freedom of inform­
"ltion Act,Loi �ur l� libert� de 
l'inform�ticn�N�T)contre l'USAF 

(�rm�e d� l'alr), l 'a Renc� Natio­
r.'ll� tl11 fl��urlt�, et �ventue l l".)m­
''r. t le iép�rt<:ment d'Etat. Il ��1t 
��'llement p(j;�·lible 't'J 1R.utant l'll.D­
m�e d� t errli 'l'J� l� m ar i ne y not­
P.nt incluB. 

r:tt.1:r.on A.(nlnflt ·:r·o �:fl�r, �y . 
r; • .4.'1.:\. 1'.0. Bor -1?��, Arl1n�ton,VA 

A travers css procès nous tenterons 
d'étttdier l'incident de l'OVNI qui 
s'est écrasé en I9�0, en y apportant 
les témoigns11es sous serment des pn'­
sonnalit�s militaires retraitÊl!sr:qa­
nt été directement impliqués. 
D'Autres développements récents co­
mprennent: 
I) L'existence d'une unit� miliaire 
d'intervention, appeléeMunité du 
phénomène interplanétaire• (sic) �va­
lée par des documents obtenus sous 
le coup du FOIA. 
2)Le �reau d'�tudes sciontifi'lt.:.es 
de 1 'USAF a lâché quelque IOOO docu­
ments ayant trait à la commission 
Condol'l. 
3)Le C. A .U .S. enquête sur l'implic­
ation d'une personnalité ufolo�ique 
c onnœ à la CIA com�e employé et in­
dicateur. 
4 )Le FBI a "lâché" I500 ( � � )  docu ­
ments concernant sa ncn implication 
avec le phénor.:ène OVNI. 

5) Approxim�tivement 200 pages de 
plus ont été divulguées, concernant 
la vague de I975 au-dessus des 'œ.ses 
de mis�üles et de B.52 de l'USAF. 
6) La DIA (��ence pour la défense , 
DST américain,NDT), vient de confi­
rmer la désormais célèbre poursuite 
des Phantoms Iraniens, contre JesOJNI, 
d'Octobre {6. Affaire étudiée�r le 
Major Ronald Evans, un analyste des 
potentiels militaires qui est égal­
ement expert en électronique de �u­
erre.Le rapport concluait que �on 
estimation avait la plus Rrande im­
portance, ét�it trè s fiable,� d'une 
grande •lt il!. té. 
Comme vous pouvez le voir,nous n'�­
vons pas periu no tre temps .j 'e sr� re 
que vous comprenez que nous sommes 
dana une pP.rio�� tr�s �rit!.que et 
que la pubJicat!.on ''J•1st Cause" sP.ra 
suspendue encore q11e lqu e s aemBines. 
Je demanrl� votr" indul�ence en esp­
érant que VOIJS �ont !. nuerez � no•1n 
aoutenir, m�me ni nous ,vona failli 
� vous informe!" .Comprenez q•Je c ·�nt 
princ !. p� lement 1 hommP.RsBrnd Sperk1 
l'ete r Gerrlt.en "t mol- m� m" �li p-e nons 
A br�B le �orp� lP. ��1vern�ment �m­
�rlcnin to•1t l!nt.l•;r, M...,r�l pourvot­
r•t nou t l11n. •rorlti ;l,er.he l. 

'r r wl u ct 1 on 1 Ai·,:; V. 

?.:.-';.o-04 lfnltFt•l :ltftt''" or 1\tn'lrlr:rt. 

* MIGUERES (SUITE ET FIN) 

L'A.E.:-:.v. tient ici� rem <:rciP-r lee nom t, roNu. e 

aecociatione, pc r&Onnalit�e et revues qui ont 
tenu � �tnifeeter leur soutien, non seulement 

en sa favtur, maie aunoi ct curtout pour 1& V6-

rité et la libre circulntion de l' info�ation. 

En FRANCE 

Lee groupements et ind�pendante membree du Co­
mité Europ�en �e Coordin6tion de la Recherche 

Ufologioue : 

* 

- L'Aenociation des Amje de Marc Tbirouin (Valence) 
_ Cercle d'Etude des Mystérieux Objets Célestes et des Phénomènes Inconnue (St-PrieEt ) 
- Comité Savoyard d'Etudes et de Recherches Ufologiquee (Chambéry) 

Grouperr.ent de Recherche et d'Etude du Phénomène OVNI ( Sorgues) 
- Association Dijonaise de Recherchee Ufologiquee et Parapeychologiques ( Dijon ) 
- Front Ufoloeie Nouvelle ( Ivry ) 
- Groupement Langeadois de Recherches Ufologiquee (Langeac) 
- Section Locale d'Ufologie de Buis-les-Baronnien (Drôme) 
- Société Parisienne d'Etude des Ph�nomènee Spatiaux et Etranges (Marly-le-Roi ) 
- Société Varoiee d'Etude des Phénoll,ènes Spatiaux (Toulon ) 
- Vérification et Etudes des Rapporte sur les OVN1 pour N1mes et la Contrée !voieinérte 
-Les �ateurs d ' Insolite (Macon) 
- M. Jean-Luc RIVERA ( Paris ) 
- Y.. Richard VARRAULT (Lyon) 
- Groupement d'Etude de� Objets Spatiaux - France ( St-Denis-les-Rebais ) 
- Groupe de Recherche et d'Information Phocéenne dea Objets Mystérieux (Marseille ) 
- Groupe PALMOS (Montpel lier ) 
Messieurs : -Jean-Pierre PETIT (Chargé de rech�rche au C.N.R.S. ) 

-Pierre GUERIN (��1tre de recherche au C.N.R.S. ) 
- Jean-Claude BOURRET (Journaliste ) 
- Jean-Pierre ATZERIAS 
- Charles GOUIRAN 
- Michel FIGUET 
- Michel PICCARD 
- Francis CONSOLIN 

- Alain GAMARD 
- Hervé LARONDE 
- Daniel VIDAL 

Ainsi que les journalistes de "Science� Vie•, du "Provençal" et du "Méridional"; nos 

avocats d ' Aix-en-Provence et de Parie et quelques personnes qui ne dP.eirent pas voir 

leur nom ici . 

En SliTSSE 

Les groupements membree de l'Association Suisse de Coordinatior. et de Recherche 
Ufologique : 

- Société Lausrumoise d • Etude des Phénoc:;,ncs Spatiaux 
- Groupemen t  U folor,ique Bul lois 
- As�ociAtion d'Etude sur les Soucourc� Vo lantes - Suisse (Vevey et Neuch�tcl ) 

SuitP FnpP 1'1 
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Le Ier congrès internntlon a l  cie l�t �dti·!h TJFO Resefirch A n 'loc iH . t,nu leH 2f, et 
27 AoÛt à LonnreB e st tljrmfr,,;. Jl.�m� Ai c�u d1!U:X jourR ont pu pRrrt1lr•• un r-r::u 
lon�s , certainP.R choseH intéreRs�r.t.r::s ont. P'' a.t.rt:: t:nt. ,�ndues. F'stut.P. rl<! plRr:<: , 
nous n� �cuvons m11lheureus'!m11nt n<: p�tseer qu'un br�f aper�u. Ct�JHHirl,,nt, les J.or:r­
eonnes desirant recevoir un 11.J•t:ra:u ur. p<::u pl•J� compl�t, avoc ur. .ieu d" phc.·.on, 
sont priée de noJJo R.rlrt:n:-1er f.Of po·;r fr'lis 1e phc-tocoJdes et rülirnP.'· 

L1-1 cl lHure du conP.rès de la Buforr!, qui s'est derouli": len 26 et 27 �ût 
à Londrel31 nouB la 1 3 se un lér.er rr­
ri�re goGt de d�cüption. L� lieu: 
t'ount Royl'!l Hotd, un l':btel tr·èc ct.­
ic d�n3 un �unrticr qui ne l'e3t 
pa3 moinG. 11-1 rlnte, le:: 26 et 27 
AoJt I979,journ&es qui constitue�t 
pour le britRr.nique moyen une f;te 
lég1-1le. Une vincteine èe PBYB fur­
ent repré sentés, par�i lesquels � 
Suisse, les USA, le Danemark, la 
Suède, le Canada, la Norvège,l'Af­
rique du Sud, l ' Ita lie , l 'E�pagne, 
la Yougo3lavie, Chypre, la France, 
1 ' Irlande, et bien �videmment l'An­
gleterre. Des noms tels ceu.:x de 
Ribeira,Hynek , Sprinkle,Esterle , 
etc • • •  

Le lJoctl! ur Leo Sprinkle. 

L€' c onRrè s début a d one dimanche rm­
tin, avec un peu dP rPt.nrd,mnisfut 
men� n t Rmbour battant deux jours 

�Jr11nt, sans temps mort,s�uf 
poJJr prendre le thfi, rite plut�! 
touristique que néce�nairc. DèG le 
dép11rt,circulaient d�rumeurB pe�­
sistantes selon lesquelles la BJFO:.:.t. 
avait interdit l'acc�s du congrès 
aux membres de la Flying Saucer:t:­
view. CependRnt, une foi� oes �i�­
ferents réglés, le principal ha��­
ic�p des ufologues sembla être la 
présence du public qui ne trouva 
pas tout à fait sa place. Ceci e�­
pêcha d'approfondir certains wje�s 
et fut un obstacle certain à l'ac­
CO!IAplissement M travaux communs • 

Toutefois, bon gré mal gré,Œ:s 
contacts furent pris devant la tas­
se de thé, et d'importantes infor­
mations purent �tre recueillies. 

A part tout cela, et malgré 
l ' aération, une désagréable ode�� 
d'argent flottait au-dessus àes r� 
rticipants.C • est ainsi que l'ent�� 
coûta IOOf et que l'on pu v oir des 
personnes totalement déplac�es,ff.­
ire constamment le tour des congr­
essistes en ess�yant de vendre leu::­
produit (général ement revu� eu li­
vr�). Notons enfin �ce sujet qt.:e 
l ' exposition était médiocre, queh 
�Jfora proposa environ 500 o�ages 
à la vente, et que je me suis vu 
rétorquer que, n'ayant que 800 le­
cteurs, ils ne pouvaient assurer 
que 80 services de Presse (je con­
na�s P!Us d'un ufoloRue fran�ais 
qu1 s'etouffera en lisant cette }il­
rase)! M alheureusement , il seœbla 
que nous soyons les 8Ièmes. Nous 
eumes donc p�r la force des choses 
et pour 1 e s rai son s cité s plus rn u � 
droit à une s�rie de mini c onf� re : 
n;es (sans débat) dont les plusin­
teressantes furent celles de l�s 
R:..tsso et Pinotti sur la va�ue'78Er. 
Italie, celle de L&o Sprinkle su� 
p �ycho l oRie d� phénomène, et coll� 
de Per Anderse n sur le tr a itement 
informatique des ral'port.s. 

LE' Dimanche soir, nous v1mes ut. 
excellent documPntaire "hollywood-

�o�grès�Londres (suite) 
:�n". Notons enf in que les seuls 
:-eprésent.·mts pour la F'r snce sur 
�� ace, hormis l'AESV, furent M.Sc­
�::-.eytler du GNEOVN I ( pas nordi ste 
�3is national)et Alain Ester le du 
G�AN, aussi certaines personnes 

se demandent toujours pourquoi le 
congrès fut programmé un Di�anche 
e� Lundi puisque ces fêtes sont 

s?écif iques R l'Angleterre! 

De G.a D. De VertonP,en, R .1-'inotti 
et �lehel Bougard . 

De G.a D. Bi ffiP-er et Hynek 

Le temps e�t venu c� i � 
• 

. .e�s am s, ,� • ����· 
rnen ter le pre Stint bul l et in �C • est Sl­
ns Ra! té ne coeur et avec benucoup 
de reRrets,que nous passerons en 'SO 
le bulletin à 7f50 ce ql#i.!l.lf!rnentara 
l ' abonnement annuel à )�f. Nous pe­
nsons cependant que vous avez su 
apprécier les amélioratlonsapDortœs 
au pr�sent bulletin et nous ferons 
d� notre mieux afin que "AESV'', qui 
v1ent de recevoir son No de co�mis-
3ion par i t aire, puisse continuer à 
s 'amé l iorer dans sa présentation et 
son contenu en espér �nt bénéficier 
de votre aide.Merci d'�vance� Aussi 
afin que nos membres et lecteurs, ne 
notent aucune interruption dans la 
r���ption de leur bulletin, ils oont 
pr1es de nous faire p�rveni� �Rns 
les plus brefs délais le montant de 
leur a bonnement pour !980 soit 30 f 
par le moyen à leur convenance à· 
Suisse: AESV - C.C.P. !8-5723 . . 
France: Isabelle Durany, uniq·1e��nt. 
Belgique: Spruyt Leopold. 

* ATTENTION• 
LE BULLETIN N; 10 EN Tl E RE­

MENT CONSACRE A JEAN 

MIGUERES, ET QUI DEMONTE 

POINT PAR POINT LA 

SUPERCHERIE ... DE TAILLE, 

EST TOUJOURS DISPONIBLE. 

N; SPECIAL: ENVOl CONTRE 7F 

Pour la Suieee, le bulletin codtera 
3!50; alors que l'abonnement annuel 
aera de 12fs. 
Pour la Belgique, le prix d'un nu -
m�ro aera de 60r et celui de 1 • abm­

nement annuel de 200fb. 
Merci de votre compréhension 

Nouft ni�lone h votr� attenti�n que 
le btJltetin NO 8, comp�Mllt nota. -
ment l'�tude d'Alain GAHArD �lr 1�• 
hum�notdeft, �et tnuj�ura dlftponlble. 
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Lors d•.J conf:rè s Britannique intern;otionnl notre envoyé spécial a pu p�ser la qu es�io� au Dr Hynek conc� rn �nt l a  représentat i on du CUFOS par _ de s assoc 1�t 1 on s Françaises. Tres surpris d'arrrendre ou'il ava1; d:s repre se n tiUlts en France, il a tenu à nous livre� · ' 
par ecrlt. · sa r eponse 

"En r & pon se R. votre questi�n � rror os è 
i 

u C�FOS, je tiens à �ou s nformer que le CUFOS n'a aucun representant personne l ans quelque pays que ce soi t , PRS plu s  que des représentants publiques autorisés à parler Rll nom du CUFOS" 
J . Alle n Hy nek. 

Ci-de SS!lS: Le doc urr.e n t  original. 

OVl�J( s·IUJR JLJE JKJEt1ElMtJLJIJN ? 
Un ph,çnomllne int�rcsn11nt tut obnerv� 

en lg'77 dans le Kremlin d11 MoHCCJU. 
Vers 8h30 du mAtin, le 5 �tcrllt, \LO ob­

jet ephtirique incandescent apparu sou­
dain h environ 200 mètres au.-deerrus du 
Palais du Kremlin.Le diamètre de l'ob­
jet fut eotimé à un mbtre. Quelques 
instants plue tard, la sphère de feu Re 
dépla ça et se scinda en 3 sphP.rea plue 
petites. L'une d'elles descendit jusq� 
au square Ivanovekaya, alors que la 
deuxième se dirigea vers Tainiteki c� 
den. L'endroit où ces 2 sphères dispa­
rurent par la suite, noue reste incon­
nu. La troisième sphbre jaunâtre,ayant 
un di8111ètre d'environ 5 cm. se dirieea ' 
vere la cathédrale Arkhangelsk! qui a­
vait lee portee ouvertes, soue une plu­
ie battante. 

Se d�plaçant à environ un mètre du 
sol, la sphère franchit l'entrée, pas­
sant entre le gardien et un surveillant, 
distant d'un m�tre l'un de l'autre. En 
qu�elques secondee, la sphère se d�pla­
ça silencieusement à l'intérieur de la 
cathédrale, puis se dirigea vere l'autel 
et explosa contre l'iconostase. Aucun 
dommage ne fut causé, ai ce n'est une 
lègère brdlure de la boiserie de l'ico-­
nostase . 

Interrogatoire des témoins, mesures 
au théodolite, ainsi que toute l ' en -
quête permirent au Docteur Mikhail T. 
Dmitriev, chimiste soviétique et spé­
cialiste dea questions de foudre en 
boule, qui mentionna 1' affaire dans le 
magazine soviétique de science-fiction 
Vodrug Sveta ( juin 1979 ), d'être cx:n­
fronté une fois de plus avec cet éton­
nant phénomène. 

La sph�re mystérieuse, qui pourrait 
être la foudre en boule, produit c� 
dant des effets typiques des O�ï. Une 
forte odeur d'ozone se ré pandit dBns la 
cathédrale. L'éclat de l'objet de 5 cm 
de diamètre était de 5 à 10 fois supé­
rieur à celui du soleil. Son énergie 
fut eatim�e suffisante pour détruire 
la cathédrale entière. Néanmoins au­
cune chaleur ne fut perçue par les per­
sonnes s'étant trouvées h 50 cm . de la 
ephère,ellesne furent qu'�bloui!spar ls 

luminosité. Durant le� ? ou 3 jourH qui 
euirlrcnt, elles montri: rent den Aip,T•'!r: 
d'anxi6t�, P.Urent de violente: mau.:r d 1! 
�tc, une vue défi cierJte , une indirq>o -
ai tion gén�role, 1:tc. 

L•erplication de ce phénomènP. par 1 a 
foudre en boule eet en contradiction &­
vec le fait que le complexe architectu­
ral du Kremlin est pourvu du système d� 
paratonnerre le plus perfectionné alors 
que la sphère ee comporta comme s'il n' 
y avait eu aucun système de protection. 

Un dernier détail au sujet de ce mini­
OVNI : il y a environ 400 ans, une �re 
similaire rentra dans la même cathédra­
le, se dirigea vere l'autel et explosa 
contre l'iconostase. 

L'hypothèse OVNI ainsi que celle de la 
foudre en boule posent beaucoup de ques­
tions et une enquête complête est en 
cours sur cette affaire, 

V.I. Sanarov 

Traduit de l'anglais par l'A.E.s.v. 

margi tt a lia 

TOUS LES LIVRES 

ET • . .  NOTRE BULLETIN 
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S IXIEJ.:E CO!�REliCE DE L 1 JJTC IE!JT ASTi�ONAUT SOC IETY - .AAS 

L'AAS fut fo!ld.§e en 1973 par le Dr. Gene PHILIPS. Les thèses de l'AAS 
sont les sui';"ar;tes: a) la Terre re;u des vi si tes de 11 uni ve1·s dans 
les temp� preh1storiques. b) La civilis�tion teclmi�ue actuelle de no­
tre planete n:est pas la pre�i�re. c) Combinaison de a & b. Pour con­
firmer ces the�ea , 15 conférenciers et scientif).ques furent invités 
et se rencontrerent du 14 au 16 juin au SRF.RJ..TO!Ç nOTEr.. à 1.aJEIHCH. 600 
à 800 personnes assistaient à ce congrès et 36 journalistes partici­
paient à la conférence de presse. 

La Westdeutsche Rundfunk {WDR) ct quelques stations de radio fur�nt 
préser;te� • . �l.Y eut quelques bonnee �onfs rences alors q'.le d'autres fu­
rent 1ns1gnlf1antes. Voici un bref resume des meilleu 1� d'entre-elles: 

Walter Jëre �A};GBEnr, le plus jeune conférencièr, né en· 1954, étudiant 
en théolocie, fit une conférence remarquée sur les te::o:t es orieinaux d.e 
la Bible. 3ea�coup de personnes ont àéjà été frappées par le fait que 
l�s trc.ductions de la Bible- sans cesse recopiée, raccourcie,transfor 
mee et ir.coo.,rise - ne rend€nt pas toujours compte de la réalité.Ains1; 
d�ns la Bible, "Elohim" est simplement tré!.duit par "Dieu" qu:t.nd bien 
rueme cet:e dénomination désigne plusieurs Personnes et Intelligences. 
Le livre d'I-3170Cn contient une merveilleuse description d'CVln. LANG­
�r:r, qui de plus, maitrise parfaitement le. lancue hébi·aïquc, revendi .. 
qu� une nouvelle traduction dea texte� hébreu:>� dans 1' optique des hyp.Q. 
theses de l'AAS. 

Les 2 scient ifiques anglais Geo rg SASGOlT et ?.odney DALE manipulèrent 
la "J.:achine à J.:anne" (J.:anna !:aschine) ,dont ils avaient apporté un mo­
dèle. 3A3SOl� avait dernièrement tre.dui t une partie du li vz·e du SO.i:AH 
et il se trouva que plusieurs mots étaient en vérité des expressions 
techniques. A partir de ces données tecl1niques, UDe machine à manne 
fut construite. C'est la même qui, dura.nt les 40 ans d'e.r..ode des Izra­
éliens à travers le désert, leur av�it proccuré la manne. Cette machi­
ne viendrait des dieux, lesquels sendent des extra-terrestres possé­
dant une intelligence tr�s supérieure à la notre. 

Le Pro!. Dr. Farry o. RUPPE démontra qu'il sera possible,dans un pro .. 
che avenir, d'effectuer des vol s interstellaires. Pour cette entreprl 
se, des plans ont déjà été élaborés par la l;AsA. A 1' aide d'un plan 
sur ce projet, il expliqua quand et cowaent de tels voyages seront po� 
sibles. Ce fut une intéressante conférence technique. 

L'ingénieur Joseph BLUlŒRICH parla de "Kasskara" et le mystère des sept 
mondes • A ce propos, il mentionn� les traditions et récits dca HOPPI, 
indiens d'Amérique du nord. Ceux-ci rapportent des visites d' extz·a-te.!: 
restres. BLUl�RICH fit des recherches et constata qu'il existe une 
grande concordance entre ces traditions et les connaissances scientifl 
ques actuelles. Cette conférence fut fortement applaudie car chacun y 
remarqua le sérieux de son contenu. 

Le discret ma.ie efficace Zacharia SITCEill de lTew-York tint un exposé 
tout aussi intéressant. Son thème avait trait à la douzième planète.Il 
y a 450.000 ans atterrissaient pour la premi�re fois lee "Néfilim",coo 
me ils sont no�s dans les textes bi1liquee, h�bitants de la douzièmë 
planète �rduck. Cette planète n'apparaît d�ns notre système solaire 
q�e tout les 3600 ans. Par son influerJce .. l'luton devrait avoir été je­
tee hors de sa trajectoire et placée dans son orbite actuelle. 

11 
Bien d'autres énigmes ayant trait à l'a�tro nomi� pDurraicnt,ê�re e�� 

liquées par l'existence de cette douzieme plru1ete. �es Suwa�1ens 
L-a �enaient leur connaissance des habitants de la douziemc plunete. 

�ASA, qui contrôle l'existence de cette planète, déclare que tout 
tend à le prouver. 

Peter KRASSA parla dana son exposé "Les Fils du Ciel dans l'ancienne 
Chine" dea chinois qui :f'&.isalent mention, en des te�p s trè9 reculée, 
de visites d1extra .. terrestres. 

Le Prof. Dr. Kumar KAliJILAL parla dea "Appareils volants dans lee an 
ciens textes en sanscrit". Il mentionna des desc�iptions d'extra-te:t 
restres qul,avec leurs vaisseaux spatiaux, visiterent la terre. Ces 
descriptions sont tirées de la littérature védique et puranique. Il 
cita aussi des écrite dans lesquels sont décrits les fonctions des 
VIMAHAS. Un des exposés les .plus intéressant! 

Le dernier conférencier fut Erich von D�1I�;. Il présenta ses ar­
chives dans lesquelles des photos, articles, et lettres sont réunies 
et enregistrées. Dans la seconde partie de son �xp�sé, DAD!Il�1 af­
firme que depuis lonctemps les preuves de la Theor1e des D1eux sont 
aouises. 
"Vous les hommes , vous avez des yeux pou1· Yo ir et pourtWl t vous ne 
voyez rien"(Ezéchiel). Il �rejeta �Galement,des diapo� d'une ste!le 
t:a.ya a.e El Laul qui, ù' apres DAE1TI.i\3H, represente Cléureruen t un e trc 
avec ur. casque et des réserves d'air. "Celui qui ne su�.p0rte .. par. na_:!:: 
re atrnosph�re et qui emporte de 11 air é:.Vec lui, ne peut pê.s c trc Ull 
terrien 1" 

En rés�� . ce fut un congr�a réussi. Cn a beaucoupdiacuté et préten­
du dans le but de confirmer la visite d'eAtra-ter�estres dru1s le pa� 
sé. Il est frappant de voir que de plus en plus de scientifiques 
adhèrent aux hypoth�sea de l'AAS. Ceci �a ntre que tout n'est pê.s a­
chevé et construit, mais que ces hypotheses reposent sur une base 
réelle. En tout cas, ce congr�s enscit;H� que l'o!'! peut voir, beaucoup 
de choses avec un oeil nouveau. L'année prochu.ine, le congres aura 
lieu en lWUVELLE.;.ZELAl:DE. 

Nous tenons à préciser que le texte 
ci-dessus ne re!l�te en aucun cas 
notre opinion, les thèses de 1' AA� 
nous paraissant diamétralement op -
pos._ à toute forme de recherche 
oojective. Si nous nous sommes ré -
solus à publier l'article que Beat 
BI FFI GER nous a fait 1 'amitié de 
nous transmettre, c'est uniquement 
dans un souci d'informa ti on et dans 
le but de tenir notre promesse en­
vers les lecteurs, promesse faite 
dans "AF.SV" � 9. 

L'A.E. S.V. 

Photo Beat BIFFIGER 

B. Bif:r iger 

Traduit de 11allem;illd ��r � l3 �i�er 

Eric Von Daniken a l'A.A.S. 
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Rubrique l i -l,;térairo ufo logiqu �  35-79 
" AU CO IN DE LA PAGE " 

OVNI, No�s n e  sommQ S pas _ seul s Johanne s  Von BUTTLAR ( * )  
Tant d e  cho s e s  ont d é j à é té d i t e s  c t  é cr�t o s  sur l e  su j e t qu ' il d o i t  8tre 
d evenu fort diffic ile de faire o eu v re da pionni er . Aus s i , grann o  do i t  0 tr( 
la t ento.t ion d 0 un autour d ' o pérer , par-c i par-là , d e  large s t:!mprunts che z 
l e s  vo i s ins . Co pourrait être , du mo ins pour une c crt • inc par t i e  de l ' ou ­
vrage , la faibl e s se d e  C 8  l ivre , par ai lleurs trè 3 val abl e .  B i en d ' au t r o s , 
�vant VON BUTTLAR , ont suc combé à c o  genre de fac i l i té s . R é su l tat ? c r � a t  
la Grand e-Rov �e , la gro sse art i llerie , lo� i quo , i llo�iqu0 e t  v foto s i�u c , 
qu i d é file ur.� fo is de plus d ovant no s y�ux • • •  " .So c c o rro , Val t.m s o l ..J , l'as ­
c a�oula , Pèr e  G il l ,  K .  Arno l d , expé ri cn c 0  Villas-Boas , dram e h�u-.t � ü l ,  
j o urné e  interrompue d e  Hill , théories d e  Sagan , d é c l arat ions d �  R .  GnlJ. ay , 
e t c . e t c  • • •  " Ce l ivre s ' art icul e  autour de la .Ea.sc inant�J p0rsonna l i té d a  
l '  s trophy� i c i en Dr . �orr i s  K .  JES SUP dont plus i8urs o n t  d i t qu e s e s trrt­
vaux lui a vai ent perm is de d é c ouvrir la Solution To tal e ( ? ) .  Hé las , .Tc s sur 
est mort . Mort trè s mystérieusement au bord de la rout e .  En emportant d�n s  
l ' Au-Delà l o s  lourds secrets qu ' il devait ,  l e  soir même , aller c onfi er à 
scïl  art.li l\1 .  Val entine . Aus s i  a-t -on pré t endu quo JH s sup ava i t  été é l iminé 
par c e  qu ' il en savait trop • • •  Mai s  po\lr BUTTLAR , il s ' agit bi tm d ' un su i ­
cide . Calomn i é , attaqué , l e  savant é tait c ond �é . La s o l i tud e n ' e s t - 0 l l e  
pas l e  lot d e  c eux qu ' ha b i  t e  un dieu ? • • •  L a  au teur all emMd m c sur(1 c ombi en 
l e  terrain e s t  m iné s ous les pieds d e s  ufologues . Ave c  Clarke �t Sagan 
il affirme a " Rien ne d � s t ineue plus une super-c ivi l i sa t i on d ' une c ivi l i s a ­
t ion magiqu e " . A quo i il a j oute a " Le phénomène O VN I  n ' ù s t  pas un fni t  
s c i entifique av é r e , mai s  un fait empiriqu e " .  Il d é c lara irroc ovab l 0  - mais 
ci 4� e c e  pondan t - un e  thé orie do J. h.EEL. Nous la r e produi s ons on part i e ,  
c ar c ' es t  l a  première fo i s  que nous l a  rencontrons , K e o l  n ' é tant publ i é  
qu ' en anglPJ.is a " • •  los OVN I  s embl ent n ' avo ir aucune e x i s t e n c e  en tant 
qu ' obj ets �atériels et tangibl8s • • • •  d o s  mill i ers de conta c t s  av�c c e s  
Gtros donnent à pen s e r  qu ' il s  nous mys t l f i cnt d é l ibérément • • •  Suppo s ons 
qu ' un autre monde ( • •  , )  ait des vue s sur 1?. planè t e  'l'arre . Anrnettons é��t­
le.mant quo l e s  s truc ture s  temporell es de co t univers s o i en t  fonda.mcn t a i l.� ­
m ont d ifférent8 s  d e s  nô tre s ,  c t  quù s e s  hab itants s o ient e n  mesure d ' 8 la­
borcr d e �; olans portant sur d e s  m i l l i er s  d 1 anné e s . Tout en i)ré p:-trant d è s  
à pré s ent l eur invas i on , i l s  mettraient e n  o ouvru une s o r t e  d 0  Guorr ..: psy­
cholo(; ique consis tant à nous d é router et à nous persu él d t> r  que las s o ; l r. ou­
po s volantes n ' ont aucun e  exi stonce réelle . "  DUTTL!\R r .:::l j l;) t t Q  c e t te o pin ion l 
" Ce t t e  th é o r i e  en�endro un c e rtai:1 m:1lai s e . El lle ramèn 0 , ,_m fa it , l0 pro ­
blème OVN I à une phénomèn e  surc.�tur cl , e l l e  nous plonc o  dans u n  lli! iv�rs d o  
d émons obscurs , de pui s snnc u s  o ccultes d igne d a  la super s t i t i on du Moyen-
Age . "  

· · 

Autres d é clarat ions i mportant e s , c e ll e s  de Jac qu e 3  VA�è , que BUTTLAR 
c it e  a " Pourqu o i  l e s  savants s v  taisent-ils ? Car beauc oup d ' astronome s ,  au 
même t i  tro qu� mo i-même à 1 '  é poqu e  où j e  t:-:-availlais à 1 ' Ob s t" rvato ir c  d e  
Par i s , s avent q u o  d e s  OVi� I o n t  é t é  n o n  s ou l emcnt r opérc; a ,  m ::J. i s  pho tor;rél­
ph i é s . "  ·Et ,  plus l o in z  " Beauc oup d e  t émo ignat; e s  étaient ex traord inairem'-!n t  
b i en doc u.,entt!s ( on Franc e ,  Réd . ) • Les r e ch orcl1 ü S  furc>nt e ffe c tué e s  ave c 
d avantage de cons c ümc e ct do s o in que c e  no fut j amais l t:>  cas .Jux USA . 
Ri en d ' é tonnant à c cl à .  En effe t ,  r. crtnins t émo ins n ' é taient autr0 �  que 
d e s  po l it i c i ens d e  haut rane; . Un at téri;:; :;nge avait m�;nu ou l i eu da.ri� la 
pro pri é t é  privé e d ' un Ch e f  d ' Etat . Le véhicule a n t 6  d é c r i t  nvuc pr é c i s ion 
par d e s  mambre 8  d e  l ' entourage d e  eut homme po lit iqu e . L ' $v�nem�nt n ' n  p�s 
été ü touffé par la po l i c e  lo cal8 , mni s  d o :, recherches ont é t .S  cn-cro pr i s o s  
rtu plus haut niveau pr'l.r d e s  spéc ial i s t e s  • •  , " .  I l  u s t  tr� s rocr0 t tab l c , 
é c r i t  Von BUTTLAR , que J .  � a l l é o  c i t e  c e t  évènement euro pé en qu i fit s en­
sat ion , sans a j outt�r aucun nom , aucune pré c i sion a personnage , l i eu ,  date . , 
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. Réellement dommage car Vall é e  pas s e  pour un d e s  experts l e o  mieux info.cmés 
au n iveau international . 
Pui squ e  nou s ��rlons d e  personnal ité s responsable s sur l e  plan po l itique , 
signalons , en passant , qu e l ' au t eur nous l ivre les o pinions d ' hommes 
d ' Etat fac e au problème d e s  OVN I .  Il cite ain s i  s John e t  Robert Kennedy , 
Eis enhowGr , Johnsoft , Cart�r, U ��ant , Wàldh e im et b i en d ' autre s  c é lébrités 
qu e il n ' o st p�s nécessa ir e  de vou s  pré s enter i c i  plus en d é tail . Tous 
( mis à part l o  Chanc e l i er H. Schmid t ,  s c eptiqu e ) pen s ent ( ou pensaient ) 
qu ' il y a u� probl ème qu ' il s erait important d ' élucid er . 
Que s ont r é e ll ement l e s OVN I  ? Cette �ue s t ion a été po s é e  au psychanal i s t e  
new-yorkais Ern e s t  TAVES . Celui-c i a affirmé , s an s  me t tr e  d e  gant s ,  q u e  s 
" r: e  domaine e s t  bel et bien d evenu la pro priété privé e  d o s  fous et des 
fanatiqu e s  plus ou moins mys t ique s " . · Qu ' en t erme s galants c e s cho s e s - là sont d i te s ! • • • Fn il ip Klns s ,  rédacteur en chef de la revue d ' aviat ion 
américaine AVIATION WE� �D SPACE TECHNOLOGY , s ' il e s t mo ins • .  expéd i t i f ,  
n ' en e s t  P'c\S mo ins ca téeoriquement néeat if a " s ' il . s ' e s t  produit autant 
d ' at1erris s ag e s  qu ' on le pré tend , pourquo i n ' ont-ils laissé auctm8 trace d e  
l eur pré s ence ? Car o n  n e  peut c ons id ér er c e s  " preuve s "  qu e n ' importe que l  
gamin s e rait capable de bri c o l er ! "  - Nous s avions que l a  j eune s s e  améri­
c ; •. in e  é tait très avavu: é e , mais pas à c e  po int ! ( Il e s t  vrai qu ' il y a peu , 
d eux tout j eW'\es étudiant � ont parfaitem ent b i en "br i c o l é "  ( l e mot do lVI . 
Kla� s )  tme . • •  bombe ato�ique miniaturi s é e  ! On l ' a  dé j à  d i t  a il n ' y a plus 
d e  jeun e s s e  ! 

· Dernière opinion , c e l l e  elu pro fe s s eur ·  de psychologie Léo S prink l e  cl �  1 ' Uni­
versité du Wyoming : " C e là me rappelle l ' hi s to ire d e  c e t t e  j eune Irland a i s e  
à qui on demandait s i  elle croyait aux fé e s . Non , ré pond i t - e l l u ,  bien sûr 
on ne peut y cro ir e , ma i s  • • •  il en existe ! 
A S o c orro , le s ergent Chnvez s ' étonnait de la pâleur et d e 1 '  é tat de fébri·-
li té dans l eque l  il avait trouvé . son c o l l è�1e --'· ____ _ _  . _ 

- r.Ion D i èu ! ·l'liai s  vous 8te s 'blanc comme tm linge , mon ch er • • •  on cro irait 
que vous avez vu l e  diable ! . . .  . . · 

Et Zamora , dans un souffl e a - Il s e pourrait bien que j e  l ' aio vu • • • • •  

ab . e t  la commiss ion 

(' If ) Paru a u x  Presses d e  la Ci té , 19'19 
Signalons aue c ' est tm des très rares ouvrages tradu its d e l ' al l en�. \.nd . 
Il avai t p�.tru , en 1978 , chez Bert elsmann Verlag , à MUn ich . 

Publi6 avec l ' aimable autori sation de. l 'auteur et du G.R.U.  

En Ji;LGI QUE : 
- lliJoOkfo::JPACE ( Soci«Stf't l!elge d 'Uude dee PMnOJn':nea ::JptJ t i aur ) 
- A�toocinti on d ' Etude sur l e n  Soucoupes Vol an tl! li - Bele! que (Y.almthout) 
b LUXEMBOURG s 

- Commi ssion Luxembourgeoise d ' EtudeaUfologiquea 

En GllJJ\DE-BRE'I'AGNE 

- Davi d  L.REES (Manchester Aerial Phenomena Inveatieation Team) 
En ESPAGl\E 

- Fernando CERDA GUARDIA (Madrid)  

BIBLIOGRAPHIE 

- Nouveau rapport sur les OVNI - J . Allen Hl1� - Ed .  Belfond 
- OVNI ou la grande parodie - Jean Bobin - Ed. de la Maisnie 
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- Le naufrage des extra-te rrestres - Michel MONNERIE - Nouvelles Editions Rationalistes (Notons que l ' influence subie par les maisons d ' édi tions est inversement proportionne] 
k l ' intérêt des lecteurs ! )  

- Guide de chasseurs de phénomènes OVNI - Christian de ZAN - Ed .  de Vecchi 
- OVNI ou le noeud gordien - Thierry PH\VIDIC - Ed . France-Empire (à para1 tre) 

SERVICE DE PRESSE 

Nous avons re çu en dernière minute 
- Il planeta dimenticato du Centro Ricerche Uomo liatura Cosmo - C.R.U.N.C. 

274. Via Cavour 00184 ROMA Italia 
- UFO INFO du Groupement pour l ' Etude des Sciences d ' Avant-Garde - G.E. S.A.G.  

APPEL 

L ' A. E . S . V .  - Suisse est à la recherche de touteeinformations relatives aux cas 
d ' observation d ' OVNI en Sui s se dans le but de compléter au maximum son catalo­
gue qu ' elle est en train d ' établ i r  et qui est d ' o ree et déjà à la d i sposition 
de tous. Merci d ' avance ! 

VEILLEES 

Les prochaines surveil lances interna tionales du ciel (S . I .C . ) auront l ieu les 
20 octobre , 17 novembre e t  15 décembre. Les personnes intéressées sont  pri,es 
de se faire connat tre à l ' A.E. S.V . 

L ' EXPO DU G .U .B. 

L' exposition du Groupement Ufologique Bulloi s, qui devai t avoi r lieu durant le 
moi s d ' octobre est reportée du 15 dé cembre au }er janvier. Elle se d�roulera 
dan� l ' enceinte du Col l �ge Secondaire de ln GruyPre � Bulle.  Une conférence i n­

téressante e s t  p�vue . Nous aurons l ' occasion d'y revenir. 
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M UTI LAT I O N &  AU TEN ER IFE • . •  

I l  n ' eat plus � nain d é f!O J'1111li e  de p1 'é n•.:nter le ph6nomoM des JrU tilationo d ' ani­
aaux ,car nombreux sont noR 8JIIi s  e t col H!rues, tel Jttlltl SI DER, qui on t uu tr�e 
bien le faire � not re  plhce . Certainn d ' entre-vous no demanderont pourquoi noue 
publ i ons ce tex te et  tant que la con'(:l&tion en tre ct: s JIIU ti lati orJs et les OVlii 
n•! eera pas � tabl � voue aurez raison .  Cependant,  s ' i l voue a ' t� donné d ' • hud� 
er l e  phénomène OVNI depu i s  un certain temps, vous save& que eous ce vocable � 
d tent un certa i n  nombre de ph�nou1i:nte qui eemblent plus ou zr.oino li?.e les un r.  
aux au tres. Etan t donc impartial et plein de bonne volont6 , et sachant que d�s 
chercheurs sur lee OVNI s ' intéressent plus parti cu l U I'f:ment à ce t aspect du pM­
nomène , nous le publ ions d ' autant plus volontiers qu ' il 6mane d ' un de noe ami s  
et correspondante e spft8Jlol e k qui nous lais sons maintenant la parole .  

Dimanche 13 mai 1979, le journal 
local de l ' t l e  de Téné riffe "El Di� 
publiait une nouve l l e  qui d i sai t �­
tuellement cec i :  "Selon des infor -
mations que nous avons recueillies à 
Taco, de mysté rieuses morts d •. ani-
118UX ont eu lieu cea derniers jours. 
Deux bergers allemande et 3 chèvres 
ont 't� découverts sans coeu� ni la 
moindre goutte de sang dans leum vei· 
nes .  

Cette brève nouvell e  donna nai s­
sance à ce que la p resse s e  p l u  à ap ­
peler par la sui te "Le cas des drlens 
morts de Taco " ,  ain si qu' à  un climat 
de malaise à travers l ' I l e  et plus 
spécialement dans l e s  environs ill -
médiats du l ieu où se produisirent 
le s faits . 

I l  est cependant préfé rable que 
je commence le récit des faite de­
pui s le début, en restant fi dèle aux 
informations que je possède . 

Selon l e s  informations d ' " El  Dilt' 
citant l e s  premiers t�moins, soit un 
gardien et un responsable d • une u� 
ne de Taco , les cadavres furent trou­
vés à quel ques mètres de l ' endroit 
où il s  avaient 'té enchainés . Le  pre­
mier cadavre tut découvert le diman­
che 29 avril à 20 mètres de sa nich� 
alors que le second fUt trouv� l e  
jour de la Croi x ,  soi t  l e  jeudi 3 mai 
et à 30 mètres de sa niche. 

Les deux morts ont donc eu lieu 
la veille d ' un jour de fête et cette 
cotncidence � déclarent les voi sins , 
semble �carter toute hypothèse d e 
sauvage rie animale (l ' usine en ques­
tion abri tait quatre chiens ) . 

Il faut cependant noter que lore­
que les deux principaux témoins re-

latèrent l ' hi otoi re , i l s  n ' arrivaient 
pas à se mettre d ' accord sur cer -
tains détai l s .  Alors que le ga rd i er.  

déclare, par exemple ,  qu'un dœ chi� 

e st percé symétriquement et qu ' il lui  
aanque l e  coeur, l e  foie e t  l e  sang, 
le responsable , lui, n ' ose s ' avancer 
pour confirmer les déclarations de 
son compaenon , en pré textant qu ' il 
est très diffi cile de préciser quele 
organes furent effectivement erlrai1B 
de ces trous et que ce sont dea pe� 
sonnes des alentours qui inventèrent 
la disparition du coeur. Le gardien 
quant à lui, s ' étonne que les animaux 
aient été tu� s dans un endroit dkal­
vert et non un peu plus loin ,  der ­
rière un tas de charbon placé dana l' 
obscurit� . Les deux hommes ainsi que 
l e s  autres habitants restent pe�len 
car aucune trace de sang ni de combat 
d ' animaux n ' a  �té trouvé . "On di ran  
que l e s  chiens sont ao rt e  par magie• 
di ra un peu plus ta rd  un témoic ,alan; 
que l ' autre fai sait remarquer que l '  
on avait dQ endo:nni r  les chi ens à eü&­
tance . 

M. At1tonio Sierra Lapez , délégué 
provincial de santé et chef du dé -
partement de bactérioloeie de la fa­
cult� de médecine, interrogé par "El 
Dia " ,  déclara : "Nous n ' avons fa i t  
aucune intervention à ce suj e t ,  c e ­
pendant ces mutilations nous p ré o c  -
cupent, car n ' ayant pas un caractère 
spontané, elles ne semblent pas être 
dues à un sacrifice . L ' incident n e  
présente pas non plus d ' aspect ritu­
el " .  L e s  méd ecins du département vé­
térinai re d�clarl-rent: "Nous ne pou -
vons expliquer ce cas qui para! t  ê'b! 
unique. Il est impossibl e qu ' un  ani-

mAl a i t J • i rd. • 1 J i 1:cncc d•J f'.rJ re ça " 
• 

Lee p n:rrd l · n: n  hypo th1:n1Jil fo nnu l�ee 
pou r expl i qu tJ r  Cf Ht mu ti l& tlono cupiJo­
s?:rcn t  qu • e l J  t:n fu nm t peTJJEl treca par 
l ee membres d ' une mystéri e:uae oec te 
uti l i oan t lt> ew•e et le coou r dam œz>. 
taine de l eur ri te s .  D' au t re s  hypot1� 

seo firent réfù rence à de v h i  1 1  e e 
croyance s locales selon l eDqu e ll e o  le 
déttnteu r de tel s  organes peut appro­
cher 1 ' animal le p lus dangereux ou erP­
core à un étudian t  en médecine en mal 
de matériel et finances et doté d'une 
habileté extraord inaire .  Une dernière 
version tendai t à l i e r  ces é t ran g e a 
morta BU phénomène OVNI . 

Le mercredi 16 mai , la poasibi l i t� 
qu ' il y ait une relation en tre ce s œ.­
davres et la mort dans d ' ét ra.nge s  � 
constances de plusieurs chèvres égor­
gées à I cod de los Vinos, à une d a t e  
qui re ste impréci se mai s  que 1 'on peut 
si tuer vers l e  7 avri� fut avancée . 

Le 17 mai , des brui ta circulbrent 
sur la mort étrange d ' un porc, sans 
qu ' on ai t  malheureusemen t pu obteni r 
d ' autres renseienements . 

Le 18 ma i ,  "El Dia "  demanda dans 

ses colonnf!S 1 '  exhuma ti on des ani.tlaux 
tués, à fine d ' autops i e , en d éc l  a r an t 
souhaiter que toute la lumière ae fas­
se sur cette affa i re le plus tet pos­
sible .  Le j ournal fut aussi tet infor­
mé d ' une autre mort, cel le d ' une chè­
vre égorgée et écartelée .  

Antonio Ma rre ro ,  qui a actuellœmt 

ti3 ans, possède une pet i te propri é f é  
rurale dénommée "Avarzo" , s i tuée dans 
le territoire mun i cipal d '  Arrago . Mal­
gré son Age , M . I'J&rrero se rend 2 foi e  
par j our à son terrain si tué à une de­
mi- heure de marche. M . Marre ro décida 
de cul tiver son terrain à l ' âge de 60 
ans .n planta donc quel ques vignes et 
arbres fruitiers .  Il  possède également 
quelques vaches et 2 ch�vrea. 

Un jour, en arrivant dans sa pro­
priété comme à l ' accoutumé , il trouva 
une de ses chèvres égorgée. On lui a­
vai t  également coup6 l e s  pattes e t 
pendu la tê te en bas afin de mieux ré­
cuper le sang. Le plus curieux , c ' est 
qu ' on 1 ' avait penduedevant la deux�me 
ch�vre, témoin de ces atrocité s . M . Ma� 
rero d ' couvrit aussi que se s me illeu­
res vignes ainsi que certains arbres 
frui tiers avai ent été coupés parc e  qui 
semblait être une scie. 

"No un n� "'' von n pao qui a pu ftt 1 J'f: 
cola" d�cl 11ra h fi l n de &rr·11ro 
aux reporter" de "t:l Dia" venue ar 
l�s l i eux le jeudi 17 mai . " Noue 
eoupçonnone que quel qutJs personnes 
ee son t  rendu�e "ma i tre des 1-ie'llt "  
mai s nous n ' avons au cunt preuv� . 
Noue savone toutefoi s  que des faite 
simi lai re s  se son t d � roul �s e n 
d ' autres endroits de l ' I l e .  

Dans les locaux d e  la Pol i ce , se 
réunirent le 18 mai , des journal� 
tes et le Chef du Cabinet de Presae 
M. Munoz Y'beneo . La pol i ce fut ava.. 
re de conclusions , cependant cer -
tains quali fi� rent la réunion dïm­
portante. 

"Habi tue l l eme n t ,  l e s  cas trai -

tant d ' animaux et où aucun être hu­
main n ' est impl i qué ne nous inté -
ressent pas ", préci sa M. Tébenes , 
-m&is l ' impact que cette affaire a 

sur la pre sse nous inci te a enquê­
ter" , conclua-t-il e t il n ' y  e u 

aucune sui te.  
Pour la pol i ce ,  l ' affaire du co­

chon mort de Guamasa a une expli -
cation logique : "Aux envi rons s e 
trouvent des rats de grande tai l l e 
et en abondance, ainsi que des fu­
re ts . Il se peut tout simpl e  m e  n t  
que l e  cochon soit mort de mortna­
turelle, après quoi les blessur e s 
seraient dues à une de ces bêtes. " 
On note que le cochon a un oeil en 
moins et un ori fi ce dans le flanc. 
Les choses semblent moins clai r e s  
en ce qui concerne l e s  chiens d e 
Taco, puisque des circonstances a­
normales viennent s ' y  greffer. Les 
policiers déclarent à ce sujet 
"Nous savons que l e  premier chien 
était docil e ,  le second, par contre 
étai t  conr.u pour sa férocité e t 
avait même mordu quelques vo i sins. 
I l  peut donc s ' agi r dans l e  premi er 
cas d ' un  malentendu et d;ms le se­
coni d ' une vengeance . •  

Interrogé au su­
jet de l ' absence de sang, la poli­
ce répondit qu ' il avai t pu être a� 
sorbé par les ra t s .  

Le Cabinet de Pol ice signala é ­
gal emem qu ' à  certaines époques ,  la 
mort de chèvres Hai t  t rl> s  fréquen­
te et qu ' el l e  incombait � d e a 

chiens sauvages l o ca l i sé s  à H o  y a 
Fria .  
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Ln pol i CIJ ec 1: pti quc , 1\ e i i U riJ qu� pol'­
•onnu n ' -'lvll i t  �t(, voir ni l o  couur 
mnn q u11i t e ffec ti V<,ment aux ch ien e . Ln  
p re  er�� i nrü n tat rrur le fni t quP. l a  
p o l  ic•'  fut i ncap�t b l e  d e  confinner 1 '  
exi otl!nce d ' un e  ,.ecte ayan t d e  tel.lœ 
p ratiqu�e. 

Un pol i c ier fi t remarquer que 
l ' autopsie n ' P. ct pnlti ru'e sur ca r  
n im11.uz -.: .1e pour �lucider d e s  crime A 
où un �in est présum� coupable . 

Ceci consti tuent les d é clara tions 
p rincipales de la pol i c e .  No tons ce­
pendant que ces déclarations compol'­
tent dea e rreurs e t  inexac ti tudes e t  
s e  contredi sent même parfo i s .  Ci tons 
que l ques exemples:  
1 )  En adme t tant que l e  cochon d e 
Guamaaa soi t mort de mort nature 11 e 
{ supposi tion purement gratui te ) e t  
en admettant que l e s  furets e t  rats f!y 
soi ent a ttaqué s, il eu � té logique àa 
trouve r des re s tes plus completa e t  
découpés d e  façon moins préci se .  
2)  L ' hypothèse de l a  mort d e s  chiens 
est compl è tement aberran t e .  Comment , 
en e ffe t ,  peut-on concevoi r  qu • · u n 
vo i sin voulant se ve nger ait dé tacrer 
l es chiens pour les mener 20 ou 30 m 
plus loin,  dans un end ro i t  bien é -
clairé ,  dans le but de l es tuer? Au­
cune trace de combat ne fut rema� 
Ainsi les hypothè ses émi sent précéde� 
ment semblent des plus douteuses. Le 
plus p réoccupant, cependant, consi ste  
en l ' absence d e  sang qui ,  att ribuée 
aux rats, semble difficile à accepter 
vu 1 • absence de blessure s .  En outr e, 
l e s  rat s  de percent pas symé trique -
men t .  
3 )  A Taco, o n  n e  conna i t  pas de faits 
concre t s  ayant tra i t  à la mort de ch� 
v re s  dans l e s  c i rconstances qui nous 
intére ssen t ,  sinon que des cas se p� 
duisi rent à I cod de los Vinos et en 
Arafo . En  outre les chiens sauvages ne 
l ynchent pas leurs victime s ,  pas plus 
qu ' i l s  ne coupent des vignes • . •  

4 )  I l  est curieux de noter que la po­
l i ce ait infi rmé avec autant d ' �  
siatances l ' exi stence d ' une sec te . 
On peut supposer que les info rma -
tiona obtenues d ' el l e  ne furent 
comx::unic-uées que dans le but de 
calmer les espri t s  et d e  d é d rama -

ti n•: r  tou t" l ' n f fn 1 re À l ' u i de d ' a l'­
eum,. n t e  " rl: ftonnnbl e P- " .  Un II U t Tf ·  but, 
atteind c c l u 1 -l h ,  fut que le" jour -
MU:r ceea>: rf!Ti t de publ i er tou te in -
fo rmation con t rn i  rf:::.ent au:r j ou rfl  p.,..',.. 
cérlcn t e .  
5 )  L ' su topn i e f u t  d6 c l n ré e  inu t i l e  
eou e p r" tc:r te qur: l e  coupabl e  n'/.-ta1 t 
pue un hww i n . li ' é tan t non plu e un &­
nimal aauvaee ou dome stique,  la ques­
tion re ste po né e .  

Ceci er:rvira de conclusion à c e t  
a rticle eur les récentes mutilati ons 
d ' animaux de l ' t le de Tén�ri ffe . Si 
toutefo i s  de nouveaux détai l s  ve� 
s ' ajouter à cee réci t e ,  j ' aurai s l� 
caeion d ' y  revenir. 

La d euxi�me partie de cet arti cle 
est une ré fl exion su r  l e  thème des 
IIIUti lations d ' animaux en Espagne qui 
sont ouaeiment inconn\8!1, Je ne JDe Jl'!Po 
mett�i au cunement d '  affinnér que cœ 
fai te sont ra res .  Ceci é tan t  peu t -
être une impression due au fai t que 
l e s  informations noue parviennen t 
tout à fai t  spo radi quemen t ,  émanant 
souvent �agglomération s rurales re s­
treintes, à faible taux de populati­
on e t  f� ou emmen t d ' un ni veau cul tu­
rel assez ba s .  

J e  connais un seul c a s  en Espagne 
anté rieur à ces fa i ts .  Il s ' agi t  d '  
un cas qui a eu l i eu au mois d e  mars 
1978 dans la Se rrenia d e  Ronde (pro­
vince de Malaga ) .  Une nui t ,  l e s  halS. 
tante d • une fenne furen t réveillés 
par l es aboi emen 1l! furieux des chien s .  
L e  fe rmier raconte "Nous sommes sor­
tis sur la vé randa et sur le ch�in 
qui mène à l a  ferme, nous avons pu 
apercevoir une chose trè s  é t range . J e  
tenai t un des chiens e n  me d emandant 
ce qui pourrait se t rouver l à .  C' é tat 
une e spèce de fo nne bUIIlano!de,  d a n s.  
un costume mé tal lique . El le ava i t  2 
jambes très larees et parfai tem en t 
cylindri ques, comme 2 tubes qui re -
flétaient la lumi� re  de la lune " 

Un autre témoin ajouta " c e t t e  
personne ou chose s ' app rocha i t  d e 
nous d ' une marche t rl! s  é t range . Le s 
chiens continuaient à aboyer furieu­
sement et il fal l t� i t l e s  re t eni r fep. 
mer.1en t afin qu ' i ls ne coul'Ult PAS vera 

ce •en ti e r " .  'l'ou r• l • · n téz:.oinn eMeri­
re n t  la lnllrchn d o  l • {, trt' " f:l  fa çm1 i­
d c :n t i que. Il aVtillÇfl i t  ll'l.l r  le côtl, , e t  
non fron tlil om•:nt co1111n•: chacun d 'entNl 
n ous. "Aprl: n qu(l ] que n  instAn te d ' h6-
ei tntion , nouH lnch�•:t1 lee chi ena 
contre cette: "chone"mrd c ile revin ns1t 

rapi demen t comme ni de rien n ' é ta i t ,  
e t  i l  n ' y  avaitplus aucun� t race de 
cet être éno nn e .  NouA nous danarJI!Snes 
comment cela fut po eni ble pu i e q u e 
l e s  chiens eont rapides et que cette 

�bose avec des jambes de métal "'tai t 
� envi ron 10 m. de la mai son : L e e 
paysans nous assurèrent qu ' à  parti r  
du moment où l e e  chi ens furent ls:hés, 
cet être de plus de 2 m .  de haut dis­
parut et qu ' ile ne le revirent plus. 

A l ' au be ,  quelques ouvriers dé -
couv ri ren t  des empreintes étranges � 
moins de 2 m .  d ' une d e s  habi tati ons, 
mai e  les p roprié taires qui dormaient 
a s surèrent n • avoi r rien entendu o u 
remarqué d ' anormal la vei lle.  

On compte plus de 50 eEprein t e e 
p rofondes et pre sque totalement cir­
culai re s  entourant l a  maison citée 
plus haut .  Ces empreintes se situ -
aient l e s  unes devant lee autrea, co��r 
me si 1 '  ê t re  qui en était à 1 • o ri gine  
avai t marché "sur le ca té • .  El l e s  pa­
raissaient produ i tes par quelque cà> 
se de t rè s  lourd car les empreintes 
é taient profondes de 8 � 10 cœ. Le 
d iamè tre de ces empreintes é tai t lé­
gèrement inférieur à celui d e  la pa1r 
me d ' une main . Ell e s  é taient évidem­
ment non identifiabl es et ne corre s­
� i e n t  à aucun animal connu dan a 
l e s  envi rons . Un autre détail é t ran­
ge e s t  à noter: Le ma tin même, u n  
ha bi tan t dea l i eux découvri t sur le 
sen t i e r  menant à la maison princip a­
l e ,  le corpe sans vie d ' une des chat. 
t e s  qui vivait depui s de nombreuses 
anné e s  vers cette fe rme . 

Cela fini t par effrayer l ee pay ­
sans qui se demandaient qui ou quoi 
ava i t  pu a t taquer un chat à moi t i é 
Bli.Uvage . Une longue et minutieuse a­
nalyse fut entreprise eur les restes 
de la chatte e t  l ' on arriva à la c� 
clusion que la tête et l ' une de s pa� 
tes d e  l ' ani mal avaier.t été section­
nées proprement à l ' aide d ' un  ins ­
trument tranchant qui avait b rQl� l� s 
ti ssus et poi l a  immédiat e. 

J'ereon11� nP. trouva l11 tête n i  }Il 
P" tl" d e  co t te chn t t e  qu 1  curi c :utm­
•�n t é t"it eur le puint de mnttre 
bno .  Lor11qu ' on p� een ta la chatte � 
un vé t� rlnai re de Malag11 pour anl\ -
lyses,  cel ui-ci ar1 iva & ln •ême 
conclu sion . 
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Cette catégorie d ' in cidents est très 
fréquente dans d ' au t re s  parties du 
monde et principal ement aux Etats­
Unis où il exi ste le seul organisme 
civil ee consacran t  spécifiquem e n t  
à 1 • étude de c e s  ca s .  I l  a '  agit d u  
"Projet Stigma " , dirigé par M.Thomaa 
R.Adams, qui a son si�ge à Parie ( au 
Texas ) .  Ce t o rgani sme é d i te une pu­
bli cation i n té re s san te dénomm é e  
"STI GJ.!ATA " .  D ' autres pays, où s e  sont 
déroulé s  des fai ts simil ai re s ,  sont 
le Brési l ,  l ' Angl e te rre , le Mexi que, 
Porto Rico ( où il exi ste une compi­
la tion de plus de 300 cas de mo rts 
d ' animaux dan s  d ' é t ranges ci rcon s -
tance s ) , l ' UruguAy, e t c .  

Je voudrais enfin q u e  l e e  perm� 
nes posséèan t  des info rma tions s u r  
d e s  cas simi laires prennent contact 
avec moi en écrivant à :  

Fernando Cerda Gua rdia 
c/ . San turce , l , l� A ;  Madrid (17 ) ;  • 
Espagne . En les remerciant d • avance .  
Toute reproduc tion , même parti e l l e, s t ri­
c tement interdite sans autori sation. 

Les personnes inté ressées pouront se 
référer aux a rti cles de J . SI DER parus 
dans: - "Ufologia "  n° 17, 1er t rim . 79 

- "Le phénomène Ovt l "  n° 6 du 
1e r  t ri nes t rc  1 979 

"LDLN "no s  184 , 185 avri l , mai 79 
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Une au t r· r :  hy p o t h •! Fl ' '  6m i a•: J l '' r Y . J-h i l l J• � . C � l ] I Üt tiTI e t  t:. .  H . "N . ll. <i r, " i rlf J  t CJ•HI 
d e u x  c h •: r c h P. •J r n  ,, , , ] H b O T tt io i r'' 'l •: ke -:: r• • · r •: IHHJ lli o ] op i q 'H"' d r: (;,, 1 n w: v 1 J l r.! ( r' ] r,r ! 1 •: ) 

f a i t é t 11 t  rle p n p l J J on H  d û V f: n ll n t  l u •:d :-, • · • J Y.  ùn t r n v e r rHr nt ri •: e  � h Jt•:. p s  "; ] l; � t r J •; tJ '! n  
n t m o FJ ph f,'r 1 q u � u .  Ct: n c h �r r: h r! :J r e  or, t r. c. t t;  'l ' J �  l e n  p tt p i l l  on s rl u  v� r  rl r; l ' 6p i ç � %  
av a i e n t l e  p ou v o i r d r: l i b&.: re r  ur' �  rl f c h 't :" P.� t;' 1 6c t r .1 q u e . 3 i �nA lon A tout P. fo i n, -:: ut: 
l ' e f f e t rle po intA m i H  en v a l � ur par c e R  ch e r ch eur s n d e j a  5 t �  d ;cou v � rt .  

* Nou s a t t i ron s vot r e  a t ten t ior. s u r  l e  f a i t  que l a  j ourn 6� d e s  a e e o c i ll t i or' P- � 
laque l l e  de vai t p:trt i ciper 1 ' A E : j V  l e  IJ O c tobr e 7 9  a é t l  pour d e s  r 1< i e o n a  
té cbn i q u e e , re por t 'e a u  I 6  Avr il 80 . C'e st donc a c e t t e d a t e  que vou e p o urr � z  
tro uver un S t and de  l ' AEJV sur l e  Co� � irabeau à A i Y-en-J-roven ce . 

* On n ou s s i gn al e  l a  pa rut ion du l i vr r:: de n o tre am i Er i c  Zurcher d u  Cen tre 
de Rec he r c he s  Ufo l og i q ue s  N i c o l e  qui s ' in t i t ule "Les Appar i t ions d'Hum �mo i à f: s '', 
c ' e st d ' ai l l e urs le suj e t  du l ' ouvr � P.f: . Ed i t ion s A l ain  Le fe uvre . 

*N o u s  remer c ion s tout e s  l e s  persor.r. e s  et organ i smes qui d'ore s et de ja nou a 
envo i ent répul i erement d e s  art i c l e s  à e  pre s se r é fér e n c ée e t  demar:à ons a t ou s 
de cont i nue; c et éxc e l l ent tra v a i l  qui nous a i de be aucoup . �erc i d ' av a nce . 

�Le C � ntre de Rech erch e s �arapsy ch : l o � i q ue s de Toulon no u s  pri e  èe vous 
corwnu n i qur: r l e s  d a t e s de s pr o c !. R i !'. e s  con férenc e s d" ce gr o·Jpe . 

- M ard i 13 Novem bre a 20h "Paraps,v ch ol o � i e  e t  i l � u s i on i sme " p��  
An dre Sanlav i l l e . 

- S R- me è i  24 J:ov e �b:-e a I S �  S a l l e  1�o z a rt ( To u lo!! ) " Con s c i e n c e -
&�é:- g i e " p a r  l e à o c '.. <: .l!' Tl e re s e  Bro s se . 

D '  A u t :- e s c o!'! f � r e n c e s s on t  en prép ar a t i or. , p o ur t ou s re n se i l'o !'J�rr:e r.t s éc r i v e z a :  
C . R . P .  Bo i t e P o st a l e  50 3 ,  83054 To � lon Cedex o u  t�l�ph one z a u  ( 9� )  94 . 57 . 2 � .  

*We � i J l a c !..: n oV� l e d ge '�'� i t h  t �: : m '-: s ar.y •: :T. c l: a n ge � i t h  s i m  i l  a r  publ i c a t i o n s . 
� o u s  a c c e pt e :' i o n s ave c  p l a i s i r  l ' éc h a nge a v e c  t o u t e s l e s  p u b l i c a t i o n s  s i � i : � �:-e � 
A gr a d e c e :- a  el i r. t e � c a � b i c  c on o t :- s s  p � � l i c a c i o ne s s i � i l ar e s . 
l s t  e.e r r. e  z u  e i n " rr. A :J S t P. U S C �. !T. i t  ë �: n l i c :-. f::; !'. V c :dl f f ent l i c h ur. g<;n bere i t . 
A c c e t t a c 0n p i P c e re lo s c � � � i o c c n p u b� l i c a z i on i  s i m i l ar i. 

�K o u s  t en o n s à r e r.-:er c i e r i c i  n o s  d i v é:' s c orre spon d � nt s , p o ur l n  � ? n e e : 
� � S  D ur r a n t ,  GA m ard , V i d a l  e t  l e  G� E�O , l e G . P . U.� . �our l a  Su i s se : � .  Lu c - �n��� 
L R c h a t , pour l a  rus s i� N .  Sanarov . l'our l ' It a l i e : Mms Gu i st i ,  u a , sa i ,  Laz z aro , 
� o u r  l ' E spa gne M .  Fernando Cerd � G�Rr t i a  et "UFO and Fort e a n  Ne• s c l i p p i ng s e r v i c e " .  

�De p u i s  un c e rt a i n t e mp s ,  n o u s  s omme s s ur s  q ue vous  l e  con st a t e z ,  n o u s  a v o � s  
p u  a rp o r t e r  de s amé l iora t ion s aux prés�nt s bul l et i �  rld uc t ion d u  for!T. a t , 
r � d uc t i on du pr ix  de IOf a 5f pu i s a 7 f 50 , renouve l l ement trimestriel de l a  r = �e 
d� couv e rt ure , âm� l iora t ion et intérnat ional i zat ion de s i n f orma t i on s , r é d u c i i c � 
de s c ar a c t ére s d an s  le but d ' en rr.ë : t re t o uj our s p l u s ,  e n v oy é s  spéc i a u x, me t : a:-. t  
a insi  une gr ande par t i e de l ' i nfor� A t ior. ufo l o g i q ue intér n � t iona l e  à votre 
port é e . Ce s amé l iora t i ons ( e t  b i en d'aut re s en proj e t ) on t é t é  rlal i sée s  gra c e  
� vou s e t  � votre A i de . C ' e st rour ce l a  c h ers am i s  l e c t e urs que nous vou s 
demandon s de m u l t ipl ier vos effort s p our !980 d'abord en vou s abonnant , ensui t e  
e n  fai s ant conna i t re l e  pre sent bu l l e t in e t  e n  f a i sant à e s  a bonnés parmi vo s 
am i s , vot re fam i l l e ,  e t c . • • Nou s v ou s  donnons donc , d ' ore s e t  d e j a rende ?.-v ous 
en - I980 e n  v ou s souha i t ant de t re s  bonnes fêt e s  de f i n  d'année . 

* La N A S A  ann once l a re t om bee d ' un sat el l i t e  ( déç i de m me nt � )  "Pé g a se 2 "  l anc €  
l e 2� M a i IQ65 e t  qu i pi se 10 , 5 t or. n e s .  LR re tom b� e  se l on l a  N A S A  s e  � � r ou l e r s  
e n t r �  l e  2 Q  Oc t obre e t l e  6 N ove m hre a v e c  p our d a t e  l a  p l u s  probab l P  l e  2 N ov .  
D onc r i en a n v o i r av e c  un OVN I .  
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D u  c o t '  rl u  �r" n �  p u t l : �  
p l u n i e ur s f u i t e  nu f � 5 t am ­
m e n t  i rr p c.r t an t c  pou r � t r e  
e i �n � l ;n : La publ i � � � ! �n 
quaai  n i � u ) t R n � e  � e  � � J 'X  
do a n i ç� r n  s u r  l e s  O VJ; ! 'i F!. ­
n c  ''la R e c h e rc t . e " ur. ;. i l ­
l i e r  de l a  rec h erc h e  � � a n­
ç a i se e t  l ' éd i t ior. i r. ": �r ­
nat ional e  f: t  fr�nç a i e � � c  
" l ' Expre s s "  t i r{ à 6 � � . 000 
éxeœplaire s , � u mo i s  � · Aout . 
A lors q u e  l e s  OVl\ I f <:. : s ::t i t  

1 a " une " " d  ' H  ISTO� IJ.. . .  J a 
Ie n c h a i ne de t � l év i ë :. on 
fran ç a i se c on sacr a i t  �ne  
ém i s s i on et  un debat  � ux 
éxt rat e rré st r e s , é� i e s ion 
au c our s de l a que l l e � ou s  
v! mes l e ( t re s mauv a i s ) 
f i l m "l ' Inva s ion de s :: . v . •• 
le d e ba t  f ut intére s s�nt 
et l ' int 6rvent ion ( c c 1r t e ) 
de M .  E s t e r l e ( ch e f  d� Ge ­
p an ) fut  t r e s r e m ar q ��e . 

Ce s re sul t 2 t s  s � �t 
tre s e n c c ura �e �nt s . 

Ré gul i e re m e nt d e s  d€c larat ion s f i l trent on ne s a it p a r  que l m oy e n ,  a traver s : e  

r i dea u  de f e r  pour ven ir h e u r t e �  � g :- a n d  frac a s l e s  c onv i c t i on s  e ur o�éenne s c ' e st 
ce q u� l ' on a pri s l '  hab i t u de d 'appe l er de s d éc l a r a t ion s fra casant e s .  Régul : e re­
ment e l l e s  appar a i ssent p our éxp l i q uer ce c i  ou c e l B  et c ' e st a in s i  q u ' i l y a : re s 
pe u de temps l ' agence Ta s s  c i t an t d e s conc l u s ion s de l ' In s t i t u t  d ' Océan ogra r t i e  
( ! � � ) de M o scou fit  sav o ir que  de s érplrt s  avai ent réu s s i s à r écréer de s Sou­
c oupe s V o l a nt e s  en l abor a t o ire en u t i l i sant de s courant s d ' a ir tourb i l lona r.t s ,  
de s �out t e s d'eau, e t  de s p a rt i c � l e s  de pou s s i ë re ( ? ? ? ) la conc l u s i on de _ ce s  
glophy s i c i e n s  e st donc que l e s  0�\ l sera i e n t  une ac c umulat ion d e  pou s s ie re s .  
( NDLR : Pour avo i r  une éxp l i c at i on sc ient i f i q ue e t  di f i n i t ive sur l e s  Soucou re s  
Volant e s ve u i l l e z  raj out er ce t t e hy pot he se a ce lle s c i  d e s sous et e n  t i rer u�e  
a la c ourte pa i l l e ) .  

Se l on lè c h lrc he ur A l vin H .  La• s on de l ' un i vérs i t é  de CR l i forn i e  8 Long :;..=. :>. ch , 
de s C OmpRra i SOn S  i nt ére s s a nt e s pe uvent ê tre f � i t � S  e n t re l e s  t e m o i n s  d ' h um a n r ! de s 
et l e s  ut i l i sat eurs de dr ogue s h a l l u c inoglne s .  Il re s ort de l ' 't u de de l '� m i � ! nt 
ch érch e ur que l e s  o i n c i d e n c e s s ont l e s  su i v Rnte s :  On vo i t  une forte l u M i P r!' ,  on 
e r. t end  un bourdo!�ne:nc:>nt mus i cal , on fl ot te  h or s  de s on c or p s ,  on avRnce d a n s .:n 
t unne l ,  on R J' p r o c h e  une p e>rt e , on r P ncontre un ê t re f lot t Ant , e t c  • • •  e t c • • •  

Conc l u s i on : n e v o u s  d r og u e z  p li s  pe n d a n t  u n e  ob se rv a t i on , c �  com p l i q ue l R  t ac h P  de 
l ' e nq u e t e ur . 
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- L '  A:�.:OC l A'J'J Oii ::;tJ I  ��:::E DE COOIWl NATIOr; �;T liE J<r;t;Hr�HCJŒ UFOLOCI C(UE -

L ' A�I;JIU fu t c r�e l �! 21 avri l  1979 à l..ln­
eanne pttT 3 group•:mf!r, ts ( CUh, Sl.f;f'S, AE':JV­
Sui ase ) et 2 inti�ptmdlill ts ()!ra l UN!J e t  BJF. 
FI GER ) . J, ' ASCHU ne r/;un i t  quE: des grou p e R 
et ufologues si tu� a sur le terri toi re na­
tional helvtHique . Actue l l emen t ,  un bo n 
nombre d ' en t re  euY. en font parti e , à  savo i r  
- L '  Ae:oocia tion d ' Etude au r l e e  Soucoup e s  

Volantee - Su i es� d e  Vev�y ( VD )  et Neu -
cb! tel ( N E )  

- Beat BI FF1 GŒ, membre du YU FON , d e  Naters 
(vs)  

- L e  groupe OVN I de la Soci ?. té Sui sse de 
Parap8ychol ceie de �etz ikor. ( ZH)  

- L e  Groupement d E:  Reche rches Ufol ogi q u  e 8 
du Grand-Lancy ( C E )  

- Le Groupement Ufol ogique Bul l a i s  de Bul­
l e  (FR)  

- Jacques lUND ( an c i en p ré sièent SLEP S )  , 
de Lausanne (VD)  

- La Société Lausann o i se d ' Etude des Phé -
nomPne s  Spatiaux de Lausanne (VD) . 

Le Centre d ' Etudes et de Recherche e  Ufolo­
gi quea d ' Yverdon (VD) , désire pa tiente r � 
core que lques teŒps avant d ' y  adhérer, afin 
de se rendre cocpte de l ' évolution que md­
vra l ' AS CRU . 
Cinq membree � tant ron::and s et deux al émani­
que s ,  l ' A SC RU est  donc véri tabl ement un re­
groupement au niveau n� tional , d ' au tan t prus  
que l e  Club in •interthur fU r  Unbekannte 
Fl ier,end e  Objekte ( C\�FO ) de Win t e rthur(ZH ) 
proje t te d ' y  adhérer sous peu . 

Ch . MOR.u; D et J-C. BU SSARD du GUB 

LP. suul BUT de 1 ' ASCRU est d e aJUl"'Cn)tT 
l�n tr.avAu� de chacun, donc de promouvL i r  
d<: a ac tions commum:: e afin de favori ser u.-. �  
recherche p l u e  efficncc . 

Chaque part i c i pan t e ' eneaee à resp�c ­
ter l ' ESPIUT de l ' ASCRU . Tout membre , to1.:t 
en gardant son autonomie,  est invité à c:x4-. 
laborer le plue effi cacemen t possible a'le: 
les aut re s  participan te, grâce à des é -
changee d ' informations,  ainsi qu ' à  d es 
actes d ' uni formi sation d é f in i e  l o re des 
:réunions de 1 ' ASCRU. Signalons que pe� 
ne ne peut 8 t adjuger l e  droit d ' engager r 
ASCRU ou de parler,  é c ri re  ou agi r en 8Cil 
nom sans l ' accord d e s  parti cipants. 

Le FGr> CTJCo1t?ŒMENT de 1 ' ASCRU . 
Les réunions on t l i eu 2 ou 3 foi s  par an 
au m inimum . L 'ASCRU n ' es t  pas une fédéra­
t ion et ne col!lporte pas de statu t s .  S a  
structure soup l e  ne repose que sur un pro. 
toco l e  de coopération (modifiable au fil 
des réunions )  l ai ssant la plus grande in­
dépendance aux part i cipan t s .  L ' ASCRU peut 
donc être considérée comme un com i té .  Cho­
que part i c ipant est  tenu d ' assi ster au 
mo i n s  à une réunion par an . 

Un responeebl e a été d élégué par 1 e s  
membres de l ' J.SCRU pour s ' occuper d e s 
questions admini stratives. Il a la charge 
d ' o rr,an i ee r  l e s  réunions.  I l  é t<�bl i t  l ' oll­
d re  du jour e t  :rédige le p rocès-verbal de 
chaque rencon t re .  Il s ' occupe éealement 
des contacts avec les méd i a s  et  n e  peut eo 
aucun cas prendre d es déci sions ou enga -
ger J. ' ASCRU sans 1 ' accord des participactl; 
En cas de besoin , i l  peut ê t re  remplacé par 
l ' un ou l ' autre parti cipan t .  Jacques IL1iD 
occupe cette fonction puisqu ' il n ' est  me:­
bre d ' aucun groupe . 

LES REUNI OJ\ S 
Lo rs de 18 premiP re  réunion , le 21 avr.J. 

1979, un système soupl e  de rceroupementfr. 
proposé , ce  qui amena la création de l '  

ASCRU . Un protocol e de coopé ra t i on a été 
ré di gé .  Je renvois l e  l ecteur intéressé è 
mon art i c l e  "Création de 1 ' ASCRU "  aans 
APPROCEE no 20/2� . 

La de� i Pme réunion, le 7 juin , devai t 
perme t t re  de rér.l e r  que l quf'n problPme:-; in­
ternes et de prJpa rer en col iabo ration 
une fUture émi ssion de rad i o .  Eta i en t  

prltnr. n t n :  l •  G J'lJ , l • • CUI.:, 1 '• �L�;J •:.;, 1 • . u;: ;y. 
Su l r:nc et Y. rn J: I F! I C�;Jt , HuY et l UJ\ !J, h l n o 1  
que 4 oLRr'rv" tr: · • r·•: • Lll GHU , nouveau Vbuu ne 
pré senta. En Cfl q u i  concerne le rappo J't d '  
enquê tc a typo , l A  nLEP� proposa avec r11 i 801  
d ' a t tend:re l ' c': l aboration de celui du Cr:CHU , 
afin de pouvoi r  l ' � tudier. 

l-ime M .  LEBAS de la SLEPS 

Lors d e  l a  t roi sième réunion, l e  30 juin, 
où le GUB, 1 ' AESV, le GRU e t  la SLEPS fu:rmt 
p ré sent e ,  une d i zaine de que stions furen t 
abordées,  dont les suivan te s  : 
-Argue de la pres�e (un abonnement commun 

e s t  envi sageabLe )  
-Revue coiD.Il!une lproposé par l e  GRU, c e 

point devra ê t re  précisé ul térieurement ) 
-Infoe ( a fin d ' accélérer le service , e l l e s  

seront envoyées e n  circui t d ' un  groupe à 
l ' au t re )  

-Ve i l lé e s  O�i l t dont l e s  rappo rte sont à 
envoyer d i rectement à la SVEPS, et non � 
( tout comme l e s  info s J  par l ' intermédiane 
du bureau, com.• e cela fUt décidé lors de 
l a  première :réunion ) 

-Annuaire ufologique de la &l i s se l l '  �::iV­
Sui sse se charge de l ' é tabli r) . 

L 1 �::iV-�isse exposa l e e  sui te s  de l ' �  
fai re  Mi guèree, en insi stant sur l a  l i ber­
t� d ' expression et la re sponsabi l i té · de a  
groupes O VNI  envers d e s  cas douteux. 

Au cours de la vei l l r�e  qui sui v i t , �es 
DELAGE pré senta son ma téri el de d P. tection • 

Qu • il rtlÇOi ve pour ce bon trava i l  t ou t e s  nos 
fél i ci tntion s .  

La Sl.EI'S, le  GU B ,  1 ' AESV- Su i ssc e t  M. IU11D 

23 
fu ror, t p r/. t:• ·n te, l ,.. ?l' "''Pt•:m t.re , JIOUr la 
qw1. t rl �mP. reun ior, .  Uo\IX flYf>TJ th l QU'Ir. fi:T'Ou­
Ptmlflfl tn fTTJnÇIJ i D , Jr CHEPO et l e  c,rc l t!  Lf­
OnrJit i H  LDLH 4S tai.,n t vcnun f! 1 J  joirJ(!re . Ce t­
t e  N,un ion d�con triJct•�e a 4St� 1 ' occae1 cm � 
fai r" mieur connai enance hV<: c  no" col l ��� 
fran ça i s  et fut enri chi es11nt*' sur plue d\J.r. 
poin t .  Le GUE rappel a juetem<:nt qu ' une p�� 
t i c i pation commune au CECm.I al l ai t à l ' �r­
con tre du protocole de  coop� ra tion �labo� 
pn r ce d ernier. 

La ci nquième :réuni on aura l i eu  l e  17 ll '>­
vembre . Noua y revümd ron e .  

L ' UFOLOGI E SUI SSE 1T L ' AS::RU .  
Pendant 5 ana,  d e  1971 à 1975 , l ' é tu d e 

ufologique en &li flee é ta i t  organi e�e �r 
l a  Féd�ration &l i sse d ' Ufologie (FSU) , qui 
comportai t une di zaine de sections répar­
ties essentie l l emen t en Sui sse Romande . �­
te période p eu t  ê t re con sidérée comme "l '  
!ge d ' or" d e  l ' ufologie helvéti que . 

Après l ' échec de la FSU, 11 fallut at­
tendre 2 an a ,  pendant l esquel s l ' ufoloP.ie 
sui sse était à eon ni veau l e  plus bae , pour 
que des groupe e  commencen t à ee conet i tu� 
C ' est ainsi que l ' organisation actue l l e  è e  
1 ' ufologie sui sse remont e  à 19TI ( à  quel­
ques rares exceptions prè e ) ,  année de nai&­
sance de la nouvel le vague des ufol oguee 
sui s se s !  Depui s 1979, les groupes se :ré'V'e:)... 
len t  et font connaissance l e s  uns avec l e s  
autre s .  C ' est l a  na i s san c e  d e  1 ' ASCRU et le 
grand acqui s qu ' el l e  a apporté . 
1971 à 1975: C ' est une féd é ration ufologi­

que qui est peut-ê t re  la pre­
miè re  à se c ré er au mon d e .  

1979 : C ' est un regroupemen t q u i  dé­
e i re  combler l e  retard perdu 
P.n 2 an s .  C ' est 1 ' ASCP.U e t  
avec e l l e ,  l e  nouvel é lan d e  
l ' ufologie en Suicse.  

Espérons que l es années 1 80  seront mar­
quées par le ré veil du pub l i c  et que l '  
ASCRU y soit pour quel que chose.  Nous au -
rons alors a tteinct un premier bu t .  

Bureau A SC HU  M. Jacques l UN D  
Av. Confrérie 1 4  

CH - 1004 LAUSANJ\"E 

Pour Vevey et NeuchAtel , l e s  
personnes inté re s sé e s  peuvent 
d i re c t ement contacter l ' AESV­
Suisse . 

Te�te et photos Yves Bo sson 



COMil l.:. 

C. E .C. R .U .  EUROPEEN DE 
COOR DINATION DE LA 
R ECHERCHE 
UFOLOGIOUE 

La s i x i P.me rencontre àu CECk U 
tenu l e s  27 et 28 O ctobre en Av i­
gnon v i ent de se term i ner et fau­
te de c onclusion s ,  quelquss rema­
q ue s s ' imposent . 

L ' AESV apres avoir a ssi !-3�ée a k  
d e u x i è me rencontre d e  Ch ambery 
s ' e st de placée en Av i gn::n pour œs 
s i x i è mes rencontres a c c o�p� gnée œ 
1 ' AESV qtJ�y a ssist a i t  pour la li're 
fois . Les journée s se sont d�rou­
l �es dRns une tres bonne affibience 
ou a nouve a u1 de bombre ux c ontacts 
f ur ent pr is ou renforcés . 

De tres nombre uses assoc i di œs  
ava i ent été conv i �e s  à ce tte re u­
n ion a laque lle l ' ae sv a ssi sta it 
en tant qu ' ob servate ur , il y a ut 
donc 29 a s soc i ations q u i  sont me­
mbre s d u  CECRU et 4 observate �r s .  

Le Saméd i apres une pre�iére se a­

nce p l e n iere . Les part i c i psnts 
f ur ent inv ités a p a gner l es co�­
m i s s ions, c-ont act , Ge �ti C'n , Vr> i l l ­
t� s , inform n t ion , arlm ini R t r � t i c n , 

e t c  • • •  Il e st a not�r q u'un tres bo� 
travail est éf féctul lor s rie ces corn 
� i R � ions et le r apport d • enq u{te st­
�nd ard ( et que tou s  de� t ut ili ser ) 
est d ' ores et d e j a  di sponi ble . 

A_.v a n t  é t ;;  l a rgeme n t  so l l i c i t €e l '  AESV 
pourrait env isager de de poser sa c a n ­
d i d ature , préç isons ce pendant que cela 
se ferait pour une periode d ' un an au 
bout duquel une solut ion � plus long 
térme se r a i t  envisag�e . Esperons donc 
que le CECR U  sera l a  s o l u t i on a u x  pr­
obléme s posés p ar l ' u f o l o p i e et qu ' i l 
at te int son veritavle bu t qu i e st ce ­
lu i d ' etre ple inement e uropéen œ.r ra­
ppe lons que p l us de 5oo assoc i at ions 
s i e pe n �  a ctuellement en e urope et qu­
e lle s commencent d ' a i l le urs a s ' int� 
e sser de p l u s  pre s aux propositions œ 
re groupe ment p u isqu� nombre d ' entre 
e l l e s  proposent e ll e s  mèmes de se re­
grouper au  se in de te l l es orP,anisa 
ti ons .  

Notons enfin deux points noir s • • .  

l ' un qui  devr a  se rc r, l er tout se ul • • •  

c ' e st l a  pl u i e , et l ' autre , nous est­
mens que l e  CECR U a atte int l a matu -
r ite de l e  re gler conven11 blement o' e st 
le d i f fe r e n t  e n tre le GR EFO et lR SO­
VEl'S . L 'or� anisat i C'n fut bonne . 

S I  VOTRE  PU BL I C I T E  ETA IT  LA 
ELL E S ERAIT  LUE 

T AR I F S ET U O I ËS . R E N S E I G NE Z  V O U S  

• • •  

C O I I I SS I  0 1  P A R I T A I R E l! 1 1 1 0 1 
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